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Journal de Roubaix 
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région Au cours d'une grandiose cérémonie 

le maréchal PÉTAHM 
a confié le drapeau 

de la Légion des combattants 
à l'Union régionale 

de TOULOUSE-PYRENEES 
< Aidez-moi à réaliser l 'union de tous les Français, gage 

d'une France nouvelle », a-t-il dit aux Légionnaires; 
et aux ouvriers : 

« Faites comme moi, travaillez de tout votre cœur. La 
France ne peut vivre qu'à l'abri des troubles sociaux. » 

(Ph. sipho.) 

M. Joseph Daraand, de Nice, 
qui vient d'être nommé délégué per
manent Je la Légion auprès du 

gouvernement. 

(Ph. Graphopress.) 

Lt jardin et la to«r de l'Horloge, à Toulouse. 
Toulouse, 14 Juin. — Le drapeau1 la deuxième foie dans M Tille en 

national de la Légion française dee voyage officiel, a mis aux fenêtres 
combattants que le Maréchal va con-j tous ses drapeaux, tous ses onflam-
fler pour un an à l'Union régionale mes. 
de Toulouse-Pyrénées est arrivé sa
medi soir à Toulouse, et placé prés 
du monument aux morts où, toute 
la nuit, de demi-heure en démi
neurs, les légionnaires se sont re
layas pour montr la garde. 

veiller sur notre drapeau e t de le 
rendre pur et sans tache. 

— Noue avons tenu notre serment, 
répondent d'une seule voix les repré
sentante de La 'Tle"-"* 

La sonnerie e Au drapeau »' reten
tit, les légionnaires de Toulouse-
Pyrénées prennent possession de 
l'emblème national. 

M. Raymond Lâchai prononce 
quelques mots : 

< Votre drapeau représente la dou
leur, la fol et l'espérance. Il sera 
bientôt l'emblème de la patrie res
taurée. Vive la France I Vive le Ma-
réohal I s 

Le Chef de r a t â t prend alors la 
parole : 

. Légionnaires, dlt-U. vous avec 
reçu le drapeau de la légion. Fran
çois Valentln parlait de vous avec 
fierté et vous avles pour lui le même 
sentiment. Je vous demande de té
moigner à son successeur la même 
confiance. Vous aves en Raymond 
Lâchai un ancien combattant incom
parable, vous avea un chef digne de 
votre courage. 

« Je désire que partout où Je me 
rendrai, le chef de la légion se pré
sente à mol d'autorité. Je reste le 
chef effectif de la Lésion, et J'aurai 
avec vous des contacts encore plus 
étroits. 

LE PÉNIBLE VOYAGE 
DE M. MOLOTOV 

r 

LES ETATS-UNIS 
N ONT PAS VODLD 
se lier définitivement 

à un allié voué 
à la défaite 

Plus de 20 .000 bolchevistes 
capturés à Test de Kharkov 

Devant Sébastopol l'importante position stratégique 
défendue par le fort Staline 

a été occupée après des combats acharnés 

Berlin, 14 Juin. — Le oocnmurUqué 
officiel annonce que, devant Sébas
topol, l e puissemt fort Staline a été 
occupé par les troupes allemandes 
après des corps-à-corps acharnes. 

• . 
A l'Est de Kharkof, où les forces 

soviétiques avaient été encerclées, 
plus de 30.000 prisonniers ont été 
capturés. 

Dimanche matin, la population 
toulousaine sentant l'honneur que 
lui fait le Maréchal en venant pour 

La me—a en plein air 
Le Chef de l'Etat quitte à S h. 30 

la préfecture pour assister à la messe 
en plein air. Les honneurs militaires 
lui sont rendus au départ du cor
tège, auquel assiste une foule Innom
brable. Des tonnerres d'applaudisse
ments s'élèvent sur son passage. 

Arrivé au Rond-Point, où sont ali
gnés les drapeaux légionnaires, 11 est 
accueilli par Mgr Sallège, archevê
que de Toulouse, et Mgr de Courre' 
ges d'Ustou, évêque auxiliaire. 

Une Immense ovation s'élève. Pré
cédé du clergé, le Maréchal s'avance 

De nomrbeux groupes Isolés bol
chevistes ont été anéantis ces der
nières semaines dans le secteur cen
tral par des formations terrestres 
soutenues par l'aviation. Dans ce sec
teur, rien que du 1er s u 10 Juin 
1943. 2.700 prisonniers ont été eap-
turès. Le butin en matériel est ©on-

Un convoi anglais 
attaqué 

en Méditerranée 
Berlin. 14 Juin. — Ce qui n'est pas 
moins étonnant dans l'accord con- O p r O U V O 

olu entre l'Angleterre et l'Union des 

par des avions al lemands 

des pertes 

< Chaque légionnaire a. en mol 
un père et u n ami. En revanche, 
voua m'aideras à faire accepter par 
tous les principes de la Révolution 
nationale sans lesquels aucun relè
vement de la Francs; n'est possible 

e Vous m'alderea à réaliser l'union 
de tous les Français, gage 
France nouvelle >. 

Une Immense acclamation salue 
les dernières paroles du Maréchal 
qui assiste alors au défilé Impecca
ble des membres de la légion, puis 
se rend au Oepttole et a la préfec
ture où lui sont présentées le* auto
rité*. 

Le Maréchal et le* ouvrier* 
Dans l'après-midi, 

s'est entretenu avec 

Soviets, c'est que M. Molotcv 
pas parvenu a obtenir la signature 

Rooeevelt cous un document 
semblable. 

Selon les nouvelles radiodiffusées 
par Moscou, on aurait ssptré Jus
qu'en dernier Instant que M. Lltvlnov 
obtiendrait ce que M. Molotov 
n'avait p u atteindre. Mais l'accord 
signé par M. Oordell Bul l et Lltvlnov 
n'est pas un traité, ce n'est même 
pas u n règlement définitif pour la 
détermination de l'aide américaine 
a la Russie, comme on l'avait pensé 
de prime abord. En réalité, 
s'agit -que d'un accord provisoire. 
Washington, possédant déjà 

sensibles 

Trois cargo* et o n navire d'escorte 

sont atteints 

fèrents activités professionnelles. 
Recevant les dirigeante des syndi

cats ouvriers, U s'est adressé a sux 
en ces terme : 

(Lire la soit* page 2 . ) 

(Ph. Slpho.) 

M. J e a a ScUnmberger , 

è qui rAcadémie française vient de 
décerner le Crand prix de littéra

ture. 

entre deux haies de drapeaux, s'in-. t ^ t , de l'administration et des dlf 
cllne devant eux et devant l'autel, 
puis prend place sur une tribune qui 
lui a été réservée a droite de l'autel. 
avec. A sa gauche, le général Brldoux 
et a sa droite, l'amiral Platon et 
derrière lui. M. Lâchai, directeur de 
la Légion, e tc . . 

En face de lui se trouvent sur une 
autre tribune. l'archevêque auxiliaire 
et les membres du clergé. 

A l'élévation, trompettes, clairons 
et tambours sonnent en battant aux 
champs. 

La remise du drapeau 
A 10 h. 10. la messe est terminée 

et le Maréchal ainsi que sa suite 
président a la remise solennelle du 
drapeau a la Légion de Toulouse. 

Sur les marches qui accèdent à 
l'autel, s'alignent de chaque côté :es 
représentants de la France et ceux 
de l'empire. Le drapeau de la Légion, 
dont la drnlère relève a eu lieu ce 
matin au monument aux morts, leur 
fait face. 

M. Jacques Pèrioard s'avance alors 
vers les légionnaires et dit : 

— Combattants légionnaires de Sy
rie, garde à vous I Vous avez Juré de 

Berlin, 14 Juin. — Vendredi sou
dée avions de combat allemands ont 
attaqué un convoi britannique en 
Méditerranée, au nord de Marsa-Ms-
trouk. Je long de la cote nord-afri
caine. 

Un coup direct a atteint un cargo 
éjrWaantqn* é l i 8.000 tonnes, qui 

tous * Pr l" f é ù . Un autre, de S.000 tonnes. 
d'une [la* renseignements sur la c u l - 1 » *** atte int par trole bombes et a 

santé défaite que les Soviets ont fortement donné de la bande. Un 
subi à Kharkov ne désire guère se ' troisième, qui voulait échapper aux 
lier d u n e façon définitive a une I attaques e n piqué des avions alle-
putssance dent le sort semble bien | manda, en naviguant en zlg-aag. a 
précaire, et préfère attendre :a suite été atteint par tribord et par bâbord 
des événements. 

Les seules résultats palpables que 
M. Molotov ait pu enregistrer sont 
constitués par un porte-plume réser
voir en or. une centaine de films 
muets et une copie complète du film 

Maréchal ! parlant tourné lors de la signature 
as reprèsen- ° u traité anglo-soviétique. Ce butin 

Des é léments d'infanterie a l lemande vont prendre position, prêta 
à d* nouvel les D o n n é e s e n ayant dans l e* aectenr* de Kharkoy 

e t du Doaetx. (Ph. Graphopress.) 

sldérable. Six tanks, m 
tous calibres, 331 
mitrailleuses ainsi que 00 automo
biles ont été détruits ou I 

En outre, 111 avions ont été i 
tus ou détruits au sol par les i 
de terre. 

. • 
Dans un communiqué récapitula-

Uf, le haut commandement donne le 
résultat global dee actions entre
prises par les troupes allemandes d u 
génie depuis le début de la cam
pagne de l'Est Jusqu'au début de 
décembre 1941. Elles ont construit 
3.367 points, d'une langueur to t s t l 
de 188 km* 7, ce qui correspond à sa 
distance de Dresden 8 Berlin. 

Pour la construction de ces pots**, 
on a employé 500.000 mètres cubes 
de bols. La longueur des routes e n 
tretenues lors de l'avance s'exprime 
par 10.500 kms. soit la distance d* 
Lisbonne a Toklo. Q faut encore 7 
ajouter la longueur vraiment énorme 
des voles réparées seulement de f a 
çon provisoire pour permettre l e ra
vitaillement et les cvisstiunlcation* 
entre les différentes formata»*. 

Echec d'une tentative 

d'incursion 

de l'aviation britannique 

sor le Nord de la France 
Berlin. 14 Juin. — Les mllteux mili

taires font savoir que samedi des 
avions de chasse britanniques ont sur
volé la région xotlère du Nord de la 
France. , 

La DCA. allemande, entrant Immé
diatement en action, les a contraints 
a abandonner leurs visées offensives 
et a s'enfuir. 

< Lea Etats-Unis manqueront 
irrémédiablement de caout
chouc >, déclare M. Roo~ 
aevelt 

est plutôt maigre, si l'on considère 
qu'il s été rapporté par un homme 
qui supporte très mal les longs 
voyages et qui est régulièrement at
teint du mal de l'air quand 11 met 
le pied dans un avion. 

(Lira la suite page 2 . ) 

et a subi de graves dommages. 
Un navire d'escorte a aussi été at 

teint de plusieurs coups directs. 
L'aviation allemande a donc Infligé 

de graves pertes, particulièrement 
sensible au moment actuel, au ra
vitaillement ennemi vers l'Afrique 
du Nord 

Toutes les étoffes qui ne vous 
servent pas, donnet-les pour vos 

frères musulmans I 
Tout peut servir, tout servira t 

Testament spirituel 

Costenoble, conseiller 
national ; lea représentants du rec
teur de l'Université, du maire de 
Lille, des Facultés catholiques, parmi 
lesquels M. Eugène Dutholt . doyen 
de la Faculté libre de droit, etc 

Le cardinal BaudrtUari. qui vient Hère consacrée d la formation 
4» mourir, n'avait jamais caché sa scientifique et religieuse de la jeu-
pensie au sujet de la collaboration nesse. Cela explique aussi lautorité\t*T*ttin *2léZLSZJïL ^ t l ^ ™ 
franco-allemande Avec la fran- que revêtaient ses jugements sur les l I*8.^0.*1? ' 
cAtte qui était la marque de son événements contemporains et en 
caractère, U soutenait depuis long- particulier sur la guerre actuelle et 
ttmpe cette thèse que le redresse- les conséquences de notre défaite, 
ment de notre pays se trouvait con- Quelques jours avant sa mort, le 
dttlonné par les rapports politiques recteur de l'Université catholique j quarante maires de l'arrondissement 
et économiques entretenus entre les de Paris dans une sorte de Testa- j «t trente délégués cantonaux du ml 
deux nations voisines. Il avait la ment spirituel, affirmait encore sa nlatére de 1 Infoirnation. 
conviction, qu'il sel forçait de faire conviction de la nécessité d'un rap- \ .tm..lUm}9m j » » . » — " - ' *** u 

pénétrer dans l'esprit des élites, que prochement de la France et de *° 
le rapprochement de la France et : l'Allemagne Ce grand vieillard, qui 
ta T Allemagne était nécessaire à I sentait sa fin très prochaine et 
l'établissement d'une paix durable qui allait paraître devant le Souve-
«i» Europe et dans le monde. Ce rain juge, croyait remplir un devoir 
prince de l'Eglise, qui était un sa- de conscience en repétant ce qu'il 
vant théologien et un grand histo- avait commenté tant de lois depuis 
Tien, avait le courage de ses opi- deux ans, et ce qui, pour lui. était 
suons. il les défendait avec une vi- la vérité, qu't un accord définitif 
gueur, que l'âge n'affaiblissait pas avec l'Allemagne est pour la France 
«t il proclamait la vérité, même l'unique voie de salut. » 

• Quand celle-ci devait se heurter à 11 y a quelque chose d'émouvant 
l'incompréhension et au parti pris dans ces ultimes paroles d'un mou-
«t lui attirer le sarcasme et l'amére rant, dégagé de toute influence ter-
critique. En toute circonstance, il rtstre. dans les recommandations 
tenait reconnaître la force et la suprêmes d'un prélat qui, pendant 
clarté d'un raisonnement appuyé son existence bien remplie avait 
sur une science protonde et uns été l'une des lumières les plus bril-
évidente volonté d'apporttr plus de lanles de l'Eglise de France et du 
lumière dans le débat. Sacré-Collège. Elles sont de nature 

Cala explique r influence rayon- a faire réfléchir ceux qui. dans une B^' 
nante exercée par le cardinal Bau- complète bonne volonté, rocher- su'uter •iië-meme' pour les exploiter 
us « a i t ose cours d'une longue vie chent la vérité. à son profit dans l'avenir 8 défaut 
de labeur fécond, presque tout en- \ J. R. 1 d'an tirer u n 

Les yeux fixés sur Madagascar 
le monde entier interroge la France 

M. Boyez, chargé de mission de l'État français, 
a fait dimanche, à l'Université de Lille, 

une magistrale conférence sur la défense de notre Empire 
M. Boyez. chargé de mission, « Il faut bien aussi, dit en subs- i » L'Anglais allègue une primauté 

de l'Etat français, a réuni dl- tance M. Boyee. pour Albion, corn- de colonisateur. 
manche, a l'Université d* Lille, j penser par quelques succès ds près- » Que dire de la fidélité des lndl-
rue Augtste - Augelller, un nom- i tige, les désastres successifs e t les 1 gènes de notre empire, de l'héroïsme 

échecs en cascade. ! des Malgaches sur les défenses de 
> Les bonnes âmes, mettons les 

gaullistes et autres anglophiles, dit-
Il. se détournant de leurs livres 
d'histoire. s'Imaginent que l'Angle
terre nous rendrait Madagascar. A-t
on Jamais vu l'Angleterre rendre 
quelquefois quelque partie de ce 
qu'elle avait volé a ses alliés aussi 
bien qu'a ses ennemis ? 

» Quand à l'Amérique, en se soli
darisant avec l'Angleterre, en l'imi
tant, en nous Insultant dans notre 
dignité, dans notre Chef, elle a per
du notre estime. 

breux auditoire au premier rang I échecs an cascade. 
duquel avait pris place M. Caries. | » Les bonne 
préfet régional. Le représentant du 
gouvernement était accompagné du 
préfet délégué. M. Darrouy, de MM. 
Slchére. chef de cabinet: ChulUat, 

Dlego-suarez, de l'attitude même dea 
Canadiens français 1 

> Que dire des... sentiments des 
Hindous pour le Commonwealth ? 

s Les Français, dit M. Boyea. com
prenant que la politique extérieure 
n'est pas une question de sentiment, 
mais seulement une question d'In
térêts, estimeront aussi que la Fran
ce n'a qu'une chance de reprendre 
son rang : c'est de défendre son 
empire. L'empire est le grand avocat 
de la France (Suite page 2) . 

Avec une éloquence dont les vi
bration* étalent le prolongement de 
celles du coeur et de l'ésne. tout dé
voués * la saints causa de la dé-
rense de notre patrimoine colonial. I 
M. Boyez fit. de l'agression contre 
laquelle se défend a l'heure actuelle ! 
Madagascar le point de fixation des j 
convoitises anglaise* à l'égard de 
notre empire. 

Renouvelé de la Syrie et de Dakar 
ls prétexte Invoqué par l'Angleterre | 
— la prétendue présence dee Japo-
aata dans notre lie — a été Infirma 
par Isa Journaux américains s u s - ! 
mêmes. Ma fait. l'Angleterre profite 
de notre fasbieese pour essayer d* 
•'approprier nos ri chassas coloniales 
afin d'en constituer la monnaie 
d'échange qui paierait un éventuel 
compromis... sur le dos de ta France. 

de l'aveu cynique (Ph. Craphopres».) 

Ua bateaa de pacha daaoi* a rameaé carte baleia* qn'il troava 
an « r da Nord, décapite* par «ma taaaa. 

L'AVIATION DE L'AXE 
a beaucoup contribué 
à la victoire de Bir-Acheim 

• 

Les forces du général ROMMEL 
se dirigent maintenant vers le Nord 

Stockholm, 14 Juin. — A l'occasion i f j 
du début de la collecte de caout
chouc. M Rooeevelt a déclaré a la 
radio I 

« NI les stocks que nous possédons, 
ni les fabriques de caoutchouc syn
thétique qui seront construite*, ni 
lea deux réunis, ne suffiront à cou
vrir les besoins de notre armée et 
de notre flotte, ni ceux de la popu
lation. > 

M. Serrano Sunner 
a quitté Paria pour Rome 

Paris, 14 Juin. — M. Serrano Sun
ner, ministre des affaires étrangères 
d'Espagne, a quitté Parts dimanche 
soir pour se rendre à Rome. Mv de 
Lequerlca, ambassadeur d'Espagne, 
M. Otno Butl. ambassadeur d'Italie, 
un représentant de l'ambassade d'Al
lemagne e t M. de Brlnon. secrétaire 
d'Etat et ambassadeur du gouver
nement français, étaient venus le sa
luer à la gare. 

(Ph. Bado.) 
Le général Rommel d a n * ia région désertique on se sont déraaJa» 

le* combat* qui ont abouti à la pria* de Bir Acheta» 

SIX NAVIRES ENNEMIS 
dont un contre-torpilleur soviétique 

détruits par les avions 
et les sous-marins du Reich 

QUARTIER .GÉNÉRAL DU FiiHRER, 14 JUIN. — Le haut commandement 

des forces armées communique : 

Devant Sébastopol, 
profondément, 

l'offensive allemande pénétre de plus en plus 
de corps à corps des plus acharnés, dans des | britannique, que 

Berlin. 14 Juin. — La pria* de la 
forteresse de Blr-Achelm a été 1* 
point de départ de nouveaux mouve
ments offensif* couronné* de suce*. 

D'après les dernières nouvelle*, lea 
forces blindée* de Rommel se bat 
tent * l'Ouest d'B-Aden, localité d a 
désert située à environ 40 km. a n 
Nord-Ouest de Blr-Achelm sur la 
route de Sldi-Reeeg, célèbre par dea 
combats antérieurs. Le prise de Btr-
Acheim leur a donné la possibilité da 
pousser Immédiatement plu* au 
Nord. 

Un regard sur le* combats qui sa 
sont déroulés montre que dés le pre
mier Jour l'Initiative est passée aux 
troupes de l'Axe. Les information* 
adverses ont dû reconnaître os fait; 
entre autres, le communiqué du gé 
néral Auchlnlek au cabinet de guerre 

Churchill a tu 
la nature et la ouvragé* fortifiés protégés par tous les moyens que 

technique ont mis à la disposition de l 'ennemi 
Le puissant fort Staline, équipé de façon toute moderne et situé 

sur une hauteur dominante, a été occupé. Les contre-offensives sovié
tique* ont échoué. 

Des avions de rombat ont coulé un cargo de 10.000 tonnes, arrivant 
dans la baie sud de la forteresse. 

En mer Noire, une vedette rapide Italienne a coulé, dans la nuit 
du 12 au 13 Juin, un vapeur ennemi fortement protégé. 

L'aviation allemande a détruit dans les eaux de la Crimée un 
navire de DCA et un contre-torpilleur. 

A l'est de Kharkov, une partie des troupes ennemies encerclée* • 
été détruite ou capturée. Le» comb «U suivent leur cours contre les 
restes de l'ennemi battu. Plus de 20.000 prisonniers ont été dénombrés 
Jusqu'à maintenant; 16S tanks, U S canons ainsi que de nombreuse» 
armes diverse» et beaucoup de matériel ont été détruit» ou capturés. 

Dan» le secteur central et dan» le «ecteer septentrional du frbnt 
de l'Est, on ne signale que des actions locale*. 

Sur le front du Volchov, de» attaque» ennemie» ont été repoussée». 
Dan» la région Arrtlque, de* avion* de combat ont bombardé le 

port et la ville de Mourmansk, ainsi que la gare de Louhl. Onxe avions 
ennemis ont été abattus au cours de ces actions, sans perte de notre cété. 

La DCA a détruit six avions ennemi» lors d'une attaque Infructueuse 
de sept avion» soviétiques contre un aérodrome. 

En Afrique du Nord, les opérations de» troupe* allemande* et Ita
liennes prennent un cours favorable. 

Au cours d'une attaque profonde dan* le flanc de l'ennemi, c in
quante-quatre tanks britannique* ont été détruit* et 4*0 prisonnier» 
capturés. De* avion* de chasse allemand* ont abattu neuf avion* bri
tannique» sans subir de perte eux-mêmes. 

En Méditerranée, des avions de combat allemand» ont coulé an 
navire marchand de 5.000 tonnes, qui fallait partie d'un convoi naît- lourde* et de forte* unité* blinda**. 
guant au Nord de Marsa-Matrotik Deux autre* navires de gros tonnage I La suprématie ds l'aviation de l'Aaa 
et un nsvlre d'escorte ont été endommagés. , » été d'une grand* Importance: **a 

Devant Sollum, de» sous-marlns allemands ont coulé un navire- appareils n'ont pas seulement abattu 
vigie ennemi, et. au large de la cote syrienne, un navire de 500 tonnes, j de nombreux avion», mal* lt* o n t 
transportant des munitions. fait sentir leur Influence sur Malt* 

En Angleterre xeéiidlonale. un at lon de combat a atteint une fa- i e t déensganl** sur un grand lansaa 
brique d'aviation avec de* bombes de groa calibre, au cour» d'un* attaque • 1* trafic maritime ennemi en m**a> 

altitude. terrané* et 1' 

Juin * 1* Chambre de* com
mune*. 

Dan* ce rapport Je* Britannique* 
ont avoué qu'il* devaient «an* cesse 
procéder fc de nouveaux tegtoupe-
ments pour prévenir les opération* 
germano-Italienne*, leur* menace* da 
flanc et l'encerclement. 

Durant la semaine écoulée. Isa 
combats étalent engagé* d* tell* fa 
çon que le* Britannique* avalant 
dans le dos les immenses nhemn* d* 
mines posés par aux et qui avalent 
été tourné* par 1* Sud par las trou
pes de l'Axe. Ces opération* n* l'mna 
tltuent pas seulement un succès tac
tique. nu l s *u*al une excellente per
formance des renfort*. 

Dans la région de Bir-Acheim, la 
désert n'offre aucune surface unie, n 
est creusé par des lits profonds éa 
fleuves desséchés et parsemé ds m o n 
tagne* à plateaux fortement tllsagié 
gé*. Tout mouvement de 1 ad i anal in 
peut être décelé non seulement par 
de* avion* de reconnaissance, mata 
encore par l'oeil en raison de* nuage* 
de poussière qui révèlent penda**» 
longtemps le passage des véhlouée*. 

Le* violent* aombat* ont été i 
térisés par l t nuée en ligne d'ar 


